Mission aux Comores– Rapport Scientifique  
 Didier Van den Spiegel, Yves Samyn  et  Claude Massin 
Du 06/10/04  au  20/10/04
Objet de la mission 

Etude des ressources halieutiques en holothuries (échinodermes) de l’Union des Comores dans le cadre d’un projet financé par la Coopération Belge au Développement – Programme  RA04F12.

Contexte

Les holothuries, animaux de l'embranchement des Echinodermes, comptent plus de 1200 espèces, réparties dans de nombreux biotopes marins, à toutes les latitudes, des zones intertidales aux grandes profondeurs. Certaines espèces sont consommées depuis des temps très anciens par les peuples asiatiques. Le tégument sec, appelé «bêche-de-mer» ou «trépang» (mot malais) ou «hai-som» (mot chinois), obtenu par cuisson et séchage, est consommé par les chinois. La région de l'Indo-Pacifique tropical compte environ 300 espèces d'holothuries, parmi lesquelles une vingtaine est utilisée actuellement pour la préparation du trépang (ce nombre est en augmentation constante Conand, 1986; Conand 1998). La pêche se pratique dans de très nombreuses régions tropicales (pratiquement dans toute la région Indo-Pacifique tropical) et le produit est exporté vers les grands centres commerciaux asiatiques comme Hong-Kong et Singapour. De là elles sont ensuite réexportées vers d’autres pays comme la Chine, la Malaisie, Taiwan, le Japon où elles sont vendues sur les marchés locaux.

La demande en « Bêche-de-mer »  par les pays consommateurs est en constante hausse entraînant de ce fait une pèche de plus en plus intensive et une diminution considérable voire une disparition des populations naturelles. Face à cette diminution constante des ressources naturelles, les pays consommateurs se tournent de plus en plus vers les pays d’Afrique de l’est où la réglementation de la pêche aux holothuries est plus souple voire inexistante. 

A la demande expresse de l’union des Comores, le Musée Royal de l’Afrique centrale, avec l’appui financier de la Commission de l’Océan Indien, a initié fin 2003 une étude visant à établir un premier inventaire des holothuries récifales de l’archipel. Ce travail a permis d’écrire un rapport préliminaire sur la biodiversité des holothuries (VandenSpiegel & Samyn, 2003) qui montre clairement la nécessité d’établir aux Comores une cellule formée dans la taxonomie de ce groupe. Sur base du rapport préliminaire une étude plus approfondie sur les ressources halieutiques en holothuries (échinodermes) de l’Union des Comores a été initiée par le MRAC avec le financement de la Coopération Belge au Développement. Ce projet a reçu en 2004 l’appui du point focal Belge pour l’Initiative taxonomique mondiale (Global Taxonomic Initiative: GTI) et du département « Invertébrés récents » du Musée Royale des Sciences Naturelles de Belgique ce qui à permis de réaliser la présente mission en collaboration avec le Dr Claude Massin spécialiste des holothuries à l’Institut Royal des Sciences naturelles de Belgique (IRSNB) et le Dr Yves Samyn responsable du programme GTI (Global Taxonomy Initiative) pour l’IRSNB.
Objectifs
Les objectifs de cette mission étaient triple:
· Scientifique - Il s’agissait de poursuivre l’inventaire préliminaire des holothuries réalisé en 2003 (projet 7ème FED de la Commission  de l’Océan Indien), d’estimer l’abondance relative des espèces dans le parc marin de Mohéli et de déterminer si certaines espèces pouvaient constituer une ressource exploitable par les populations locales. 

· (ii) Educatif - En juin 2004 deux Comoriens, un technicien et un scientifique, ont suivit une formation à l’IRSNB et au MRAC dans le cadre du programme GTI. Ces deux personnes, membres du projet RA04F12,  ont été formées à la taxonomie des holothuries et à la gestion des collections d’échinodermes. Il s’agissait dès lors de poursuivre leur formation sur le terrain et de commencer la collection de références des échinodermes des Comores. 

· (iii) Technique - L’aspect technique de cette mission consistait à équiper le laboratoire de biologie marine mis à disposition par la Direction Générale de l’Environnement à Moroni et de former le technicien responsable au fonctionnement de l’appareillage amené par la mission.
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· Scientifiques
Pour des raisons de logistique la mission n’a pu se rendre dans le parc marin de Mohéli et à du se focaliser sur les sites de Grde Comore non prospectés en 2003 (sites marquées en rouge sur la carte)
Les observations ont été réalisées en plongée
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Par tamisage du sable pour les espèces fouisseuses
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Ainsi qu’en marée 
Une dizaine d’espèces non recensées en 2003 ont été récoltées en 2004 se qui porte le nombre total d’espèces présentent dans les eaux Comoriennes à plus de  25; avec parmi elles plusieurs espèces appartenant à l’ordre des Dendrochirotes. Si la biodiversité en holothuries aux Comores est proche de celle de la partie nord ouest de Madagascar ainsi que de la partie nord du Mozambique force est de constater qu’il en est tout différent pour les densités de populations. L’union des Comores se distingue par une densité d’holothuries, toutes espèces confondues, particulièrement faible et qui s’est appauvrie depuis 2003. Pour les espèces consommables la raréfaction des espèces semble trouver sa cause dans la pêche. En effet depuis début 2004 le gouvernement comorien a octroyé 3 licences de pêche à des exploitants étrangers. Ces licences annuelles seront réévaluées à la fin 2004 sur base du rapport qui sera établit par la Direction Générale de l’Environnement à Moroni en collaboration avec les experts Belges.
Exploitation des holothuries aux Comores
Actuellement la pêche aux holothuries n’est soumise à aucune législation et force est de constater que toutes les espèces sont pêchées quelque soit leur valeur économique ou leur taille ! De plus cette pêche se fait en scaphandre autonome jusqu’à la profondeur de 70 mètres.  Cette constatation est dramatique car les espèces commercialisées ne vivent pas au-delà de 80 mètres. Dans la situation actuelle, si rien n’est fait pour réglementer la pêche, les [image: image7.jpg]


holothuries auront bientôt disparu des eaux comoriennes.  
Pêchée en scaphandre autonome les holothurie sont éviscérées puis bouillies pendant 1 heure avant d’être séchée au soleil. Sèches, elles sont expédiées vers les marchés de Singapour où elles sont vendues jusqu’à 100$US le kg (= + 3 holothuries!).
· Formations

Mr Yahaya étant en Belgique dans le cadre d’une formation ABIC seul les membres de l’ONG AIDE ont suivi les formations. Celles-ci consistaient principalement à enseigner les différentes techniques de récoltes des échinodermes et les méthodes de fixation du matériel récolté. Ces encadrements sur le terrain ont également permis de tester les connaissances acquises par Mr A Soifa lors de son séjour en Belgique. Des compléments de formation théoriques ont également été assurés dans le Laboratoire de Biologie mis à disposition par la DGE 
· Technique  
Dans le cadre de l’étude des ressources halieutiques en holothuries (échinodermes) de l’Union des Comores le Direction Général de l’Environnement à Moroni s’est engagée à mettre à la disposition des scientifiques Belges, du CNDRS et de l’ONG AIDE un laboratoire qui permettra le suivi de l’étude des holothuries. Durant son séjour la mission a équipé le laboratoire avec : 
1. Un stéréomicroscope (projet RA04F12)

2. Un microscope équipé d’un tube photo (projet RA04F12)

3. une caméra digitale « Coolpix » adaptable sur le tube photo (projet GTI)

4. De tout le petit matériel nécessaire à l’étude taxonomique des holothurie
NB : Les scientifiques disposent également d’un ordinateur portable déposé à l’ONG AIDE 
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A l’issue de la mission une conférence visant à sensibiliser les autorités Comoriennes au problème de la pêche et au fait qu’en tant que signataire de la Convention sur la biodiversité Biologique elles doivent protéger les ressources biologiques a été donnée dans les bâtiments de la Direction Générale de l’environnement. Une interview sur la question a également été donnée sur 2 radios locales.
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Conférence donnée le 19/10/04
Liste des espèces récoltées autour de Grande Comore (les espèces récoltées en 2004 figurent en rouge)

	APODIDA

	Synaptidae

	Euapta godeffroyi (Semper, 1868)

	Synapta maculata (Chamisso & Eysenhardt, 1821)

	Synaptula recta (Semper, 1868)

	ASPIDOCHIROTIDA

	Holothuriidae

	Actinopyga mauritiana (Quoy & Gaimard, 1833)

	Actinopyga  miliaris  (Selenka, 1867)

	Actinopyga obesa  (Selenka, 1867)

	Actinopyga sp.

	Bohadschia atra Massin et al., 1999

	Bohadschia cousteaui Cherbonnier, 1954

	Bohadschia marmorata

	Bohadschia subrubra (Quoy & Gaimard, 1833)

	Holothuria (Halodeima) atra Jaeger, 1833

	Holothuria (Lessonothuria) pardalis Selenka, 1867

	Holothuria (Mertensiothuria) hilla Lesson, 1830

	Holothuria (Mertensiothuria) leucospilota (Brandt, 1835)

	Holothuria (Microthele) fuscopunctata  Jaeger, 1833

	Holothuria (Microthele) fuscogilva Cherbonnier, 1980

	Holothuria (Microthele) nobilis (Selenka, 1867)

	Pearsonothuria graeffei (Semper, 1868)

	Stichopodidae

	Stichopus chloronotus Brandt, 1835

	Stichopus herrmanni Semper, 1868

	Stichopus horens Selenka, 1867

	Thelenota ananas (Jaeger, 1833)

	Thelenota anax H.L. Clark, 1921

	DENDROCHIROTIDA

	Cucumariidae

	Afrocucumis africana (Semper,1868)

	Plesiocolochirus cf. australis

	Ohshimella ehrenbergii (Selenka,1868)








Le Laboratoire de biologie mis à la disposition du projet RA04F12 dispose de tout l’équipement requis pour l’étude de la taxonomie des holothuries. Un stéréomicroscope, un microscope et divers petit matériel de laboratoire y ont été installés durant la mission.
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